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dè'mander: "Quilnois arrâcierai danger -irdii-
neà't'cqui nous a :éonduit sui le bord<:de~?abymelt
inenace;de, rnu yï.précipiter ? Cestroixylain-
ti es é'pttriótiquës tropvèrenti de l'éch; et quatre
pïêtres n'écoutant que leur zèle, vinrent se placer
en'fae ,dui rédoütable ennemi, décidés à vaincree-on
à,.érir. 'Ces braves atlilètes furent M.: Dhfresne;
mort'äccidentèllerent St Gervais,'M Bèaumont,
alörs' cu-é'de St. Jan :Chlysostorme, et aujuirdliui
curé'des Ecureuils M.' Chiniquy dont on connait
1e' fa.tal égarement ét .M. Desrochers alors curéde
Ste. Anne de la côte Beaupré,, actuellement; retiré
du, ministèreg jïdur 'cause de c écité.; Mais, malgré
la valeùr et l'extrême bonne volon'té de cesapotres
d'une cause si sainte, les victores qu'ils rempor:
tèrent ne furent que partielles, et les obstacles
insurmontables qu ils rencon'trèrent les' forcèrent
d'ávouer qu'ils n'étaient qu'eles -préchrseurs d'un
envoyé extraordinaire, dont la parole- et Par[mure
auiaient assez de puissance poigarrêter le torrent
dévastateuït, -et refouler Pennemi, dan'é' son noir
cachot. Cet homme de la droite de Dieu était tout
préparé pou- la. lutte,.et eri général habile,ides
iauteui.s de St.; Denys, il étudiait la position du
terrible ennemi 'auquel il lui fallait livrer .bataille,
et cherchait dans Parsenal 'de' l'églisè Parme- qi
pourrait terÉasser le géant qui inîsuitait ses frères,
et exi faisait ses tristes victimes.

Le 'natin du der décemnbre 1843, M. Quertier 'est
debout, son regard uance des éclairs,- sa figûre est
enlùmiinée, sa démarche' précipitée ; il.tient-à la
main une croix noire, longue de troispieds;,-qu'il a
fait préparer là veille,:et ilhlúi semble déjà tenir
sous- son talon son ieiible'adversaire. Il lui a
semblé entendre pendant son soiieil une voix
qui lui disait : "Quertier, vîte,: lèv-toi.. . co'pr


